* plus nobles instincts de la nature humaine et s'occupe des intérêts les 


puisqu'une opposition est essentielle sous les institutions britanniques, 


: grès, de la civilisation dans ces prairies. 


_malent jadis. 


tisse pouvant rivaliser comme beauté artistique et en commodités mo- 


He Ouest serait si rapide que les plus optimistes ont peine à croire le 


une bopulation de 1600 tandis qu'aut Élections fédérales de 1891 le 

Comté d'Alberta n'eut que trois mille élit cents votes d'enrégistrés. 
Contrastant le présent avec le paséé) on m'assure que la ville de 

Calgary possède maintenant une 


DISCOURS DE M. GARIEPY 
DEPUTE DE BEAVER RIVER 


Monsieur l'Orateur,— 

Tout en réalisant les difficultés d'un premier discours dans cette 
Chambre je désire remercier l’Honorable Premier Ministre pour l'hon- 
neur qu'il me fait ainsi qu'aux électeurs de mon Comté en m'invitant 
à commencer le débat sur l'adresse. 

En me levant dans cette assemblée, tout récemment élue, j'espère 
recevoir de mes nouveaux collègues de l'indulgence en considération 
de mor manque d'expérience parlementaire. 

Le patriotisme et l'honnêteté nous invitent à donner au pays le 
meilleur de nous mêmes, nous rappelant que les lois que nous prépa- 
rons sont d'une importance primordiale dans la vie nationale et que 
toute action prise par nous a son effet sur toute la province. 


M. L’ABBE J. A. 


demi million avec l'activité et les 
flot de l'immigration continue incetséfit! éonduisant dans nos territoi-| M. l'Abbé Ethier, prêtre coloni- 
res des milliers d'énérgiques et entrépréhants cultivateurs. mineurs et|sateur, quittait Montréal le neuf 
ouvriers de tous les coins du Globe.  ‘*? septembre courant avec un fort 


. a contingent de compatriotes, dési- 
L'UNION DES NATIONABITÉS DIVERSES 


Ce sera la gloiré durable de notré Gouvernement provincial d'a- 
voir été le facteur principe dans cet 4 


de s'y étabiir. 


Parmi les personnes qui ont pris 
part à cette excursion, nous avons. 
relevé les noms suivants: M. et 


curé de Morinville, Mme Pepin et 
son fils, Mile Barré, Mlle Thibault, 
institutriee, M. et Mme Claude, 
M. Alex. Arsenault, M. Alex. 
Bourdages, M, Joseph Ethier, M. 
et Mme jules Leguerrier, M. l'Ab- 
bé A. Chartrand, Mlle Lamarche. 
M..Louis Brown. MM. J. Dionne, 
A. Dumont, P. Joncas, H. Lange, 
A. Comtois, R. Tourangeau, A. 
Frenette. A. Sournis, B. Alarie, 
R. Alarie, Félix Bonneau, Olym- 
phe Goyette, A. Nadeau, C. Mé- 
thot, H. Martel S. Martel, W. 
Burque, P. Côté, Mme Michaud, 
et six enfants, Mile Miron, Mme 
et Mlle Leroux. Mme Bonhanna, 
Dr Beauchamp, MM, E. Roy, F. 
Blanchette, J. Salvaille, A. Mé- 
nard, G. E. Galarneau, J. B. Mo- 
u,. M. le Sénateur Légris, Dr 
A. Plante, MM. A. Méthot, A. 
Guéri, Mme Bordeleau et deux en- 
fants, Mme Fortier et deux en- 
fants, Mme Joncas et six enfants, 
M. et Mme Robillard, etc. 


LA POLITIQUE EST ME SCIENCE 


La politique n'est pas un ariisement, Elle ne convient pas plus 
aux parasites que l'agriculture aux paresseux. lille n’a rien à faire 
avec la chance ou le hasard. 

Comme science elle traite de la distribution du pouvoir dans le 
pays et du gouvernement du pays. Klle en appelle aux plus hauts et 


léutés traditions de la nationalité 
canddienne. 

Au lieu d'offrir une aide frater- 
nellé dans les choses essentielles au 
bien, mational, les Tories sont res- 
Îtés Uignes d'eux mêmes, de leurs 
prineipes et de leur histoire, en s’ef- 
|forçaut de diviser nos citoyens par 
racé et religion, d'enfflammer les 
passions, de réveiller les préjugés et 
sémét la discorde où l'harmonie 
signifie la force et le bonheur. 
Tont dernièrement la presse 


conservatrice, bliant 1’ 11 
dénotré Er cote. te 


contre le Ministre de l'Education qui insiste quejlà Constitution, nos 
lois, notre intérêt nous font un devoir de mettre ‘l'anglais à la base de 
l'instruction dans les écoles publiques. 

Je suis fortement d'opinion que les droits et privilèges accordés 
par l'Ordonnance des Ecoles pour l'enseignement de langues autres 
que l'anglais doivent être interprêtés Rent: à la lumière de l’his- 
toire et de l'expérience. 


plus chers de tous et de chacun. 

Le libéralisme applique la doctrine du progrès à la politique. C'est 
la révolte contre la stagnation. Le libéralisme marche en avant, cro- 
yant à une législation progressive quand l'utilité publique le requiert 
et favorisant une action énergique pour le bien moral, intellectuel et 
matériel du peuple. 

Et par peuple nous comprenons tout le sels, toutes les classes 
de la société sans distinction aucune de croyance, de race ou de natio- 
nalité. Dans notre parti pas de riche ni pauvre, pas de couche supé- 
rieure ni de couche inférieure; aucune préference pour personne, éga- 
lité devant la loi, liberté et justice pour tous, aucun mire à per- 
sonne. 


M. WILFRID GARIÉPY 
Député de Beaver River 
Qui a proposé l'adoptiou du Dis- 
cours du “Trône. 
dan en 


APPELS A L'OPPOSITION 


ps que l'Opposition admet cette définition du libéralisme et 
je voudrais qu'elle-admette aussi la proposition que : et le discours du 
Trône et l'œuvre du Gouvérnement provincial sont un crédit pour 
l'Alberta et une garantie de prospérité continuelle. 

Si une victoire remportée dans une élection peut ayoir une signifi- 
cation quelconque le Gouvernement provincial a droit à nos félicita- 
tions les plus sincères pour le résultat des dernières élections générales. | 

Tout en déplorant. son jugement, son aveuglement et ses erreurs, 


Ces colons et ces visiteurs trou- 
veront une cordiale hospitalité par- 
mi nous et leur succès duns l’ave- 
mir ne manquera point de contri- 
buer à décider beaucoup d'autres 
à venir les rejoindre. 


NOS COMPATRIOTES LOYAUX SUJETS 
je dis bienvenue aux représentants du parti conservateur dans cette 


Chambre. Tant comme nombre et talent ils ont droit à notre estime 
et à notre respect. ‘ | 

Pourquoi vouloir la querelle. Une conversion peut toujours être 
obtenue par la logique et le bon sens.  L'Honorable Député de Red 
Deer n'est pas depuis si longtemps le St-Paul du parti conservateurs ‘ 
dans l'Alberta. Le député de McLeod n'est pas depuis si longtemp Toutefois je répète qu'aucun enfant ne doit grandir dans cette Provi in- 
le maître des cérémonies de l'Opposition dans cette Chambre pour déjà|C® sans apprendre la langue en usage au Parlement, dans les affaires, 
souffrir d’une perversion complète et se sentir incapable de revenir en- [devant nôs tribunaux. 
core à la cause de l'indépendance politique dont- tous deux se récla- 


Dans les Iles Britanniques l'Ecossais qui parle encore la langue 
gaclique n'en est pas moins excellent ‘‘britisher'’. Au Canada, les 
Canadiens Français sont des meilleurs et des plus loyaux sujets britan- 
niques bien qu'ils conservent avec amour, orgueil et nes leur lan- 
gue maternelle. 


L'Alberta est la terre de l'avenir 
et du bonheur et le prêtre distin- 
gué qui contribue si énergiquement 
et si puissamment à la peupler de 
bons et honnêtes colons fait une 
œuvre qui mérite toutes nos félici- 
tations et tous nos meilleurs en- 
couragements. 


Une source de joie et de confiance pour les partisans d’un bril- 
lant avenir pour cette province, repose dans le fait que la grande ma- 
jorité des immigrants qui entrent dans notre province sogt des travail- 
leurs du sol, des homme d'intelligence, de courage et d'entreprise pré- 
parés à fonder un foyer dans nos campagnes. 


NOUVEAUX EDIFICES PARLEMENTAIRES 


Je suis sûr que les deux partis s'unissent dans un sentiment pro- L S e 
velle ba- 
fond d'émotion à l'ouverture de cette Session dans une nouvelle dd  . D a e SSion 
dernes avec ce qu'il y a de mieux et de plus riche, érigée sur un coin [l'individu et fait la prospérité d’une nation. L'agriculture fait de no- 
de. terre où se dressait il n’y a pas trente ans, un modeste poste de latre province avec ses champs de blé et ses troupeaux de bestiaux une 
Baie d'Hudson sur les bords d’une rivière jusqu'alors inconnue du contrée idéale ?pour le ‘mixed farming'' une terre de bonheur et d'a- 
monde civilisé. bondance, uñ des greniers de l'univers. 
Dans un court espace de temps quel ch angement, quelle transfor- 
mation ! 


M. Wilfrid Gariépy, le député 
de Beaver River, a proposé l'adop- 
tion du Discours du Trône, dans 
un discours vraiment éloquent et 
rempli de grandes pensées et d’i- 
dées combattives. Le journal le 
‘Bulletin’, d’ Edmonton, dans son 
édition de jeudi dernier, affirmait 
que la pièce oratoire de M. Garié- 
py était propablement le discours 
le plus éloquent qui se soit dit en 
Chambre Provinciale. Nos lec- 
teurs nous sauront gré de leur don- 


Nos vill:ges. nos villes et nos cités dépendent des campagnes pour 
-Aux pionniers, aux ‘premiers habitants de cette contrée de | leur création, leur existence et leur-sustention et je dis qu'un cultiva- 
l'Ouest, aux voyageurs, aux commerçants de fourrures et ‘‘last though |téur sur sa terre, producteur de richesses et de prospérité matérielle, 
not least’ aux missionnaires, à quelque foi, croyance ou religion qu'ils | vaut cent hommes résidant dans une ville ou dans une cité. Voilà un 
appartiennent, au x Newton, aux McDougall, aux McQueen, aux La-|principe reconnu par tous les économistes et incorporé dans les lois 
combe, permettez-moi d'exprimer au nom de la nouvelle génération no-|des différentes provinces et tant que la base de raprésntétion est con- 
tre reconnaicsance pour l'œuvre grandiose qu'ils ont accomplie. Ils | cernée. 

ont préparé la voie pour ‘nous, ils ont été les éclaireurs devançant le 
régiment. 


Toronto n’a pas un cinquième des deputés de l'Ontario bien qu'un 
Ils ont été l'avant-garde de la liberté, de la vétité, du pro- | cinquième de 1 population de la province d'Ontario réside dans les limi- 

tes de la grande ville de Toronto. Une stricte représentation d'a ès la 
Ah ! ces hommes ont beaucoup fait pour faire aimer la domination population n’est pas non plus accordée à Montrést dans lé Chainthe de 


britannique aux étrangers qui nous arrivent et préparer les citoyens Québec, ni à Winnipeg dans Ja Chambre dn Manitoba, nià Vancouver 
de l'Alberta, sans exception, à se sd fiers de leur titre de sujet daua 16 ch athbre de ja Colembie Aïsiisé. { 


britannique. - “ 
LA REPRÉSENTATION RURALE 


ner une traduction fidèle et exacte 
de ce succès de l’un de nos esti- 
més compatriotes. 


M. C.S. Pingle, député de Red- 
cliffe, a secondé la proposition du 
député de Béaver River. L'ora- 
teur rappelle que malgré la crise 
financière des ‘derniers mois, la 
province a pu traverser sans aucu- 
ne atteinte pour son crédit, tant en 
Amérique que dans les vieux pays. 


Quand le Territoire de Rupert fut acheté et ajouté à la Puissance 
du Canada je doute qu'aucun dès hommes publics de ce temps là eut |: 


So N'ayons pas peur de louanger le Gouvérnement provincial pour 
aucune conception que le développement des Territoires du Nord ; sure 


avoir donné à la classe agricole une représentation juste et raisonable 

—— dans notre législature; pour avoir donné uhe considération favgrable 
pp PnIe Gi er préeenin à Jours she aux demandes de nos cultivateurs, pour leur avoir, dans sa sagesse, 
Fdonné-des fermes de démonstration, dés écoles d'agriculture, ds 
accès ptits ‘facile 


LA POPULATION | 
Puisque les chiffres ne peuvent mentir je rappelerai que le Profes- meilleures roûtes, dés meilleurs modes de transport, 
geur McRae dans son histoire nous dit que l’Alberta comptait en 1886 (Suite à la page 2) 


ue : 
_— ue i à ) 


‘Aux Enorgiqueb l'Avenir’ 


reux de visiter notre beau pays *et| | Terre Sainte. 


ETHIER 


ET LA COLONISATION 


Le prêtre colonisateur est pour 
notre nationalitéun Pierre L'Er- 
mite convainquant ses compatriote 
| de la nécessité de s'emparer de la 
L'Aïlberta, le passé 
en est une preuve évidente, est la 
terre promise pour tous ceux qui 
ne trouvent point sur le sol de leur 
province natale la subsistance né- 
_|cessaire. 


Pour mieux se renseigner et 
étais les colons de la gian- 
deur et de la fertilité de nos plai- 
nes, M. 1’Abbé Ethier a entrepris 
un long voyage. Il quittera Kd- 
montop, sous peu, pour se rendre 
à Végreville, de là à Duvernay, 
Brosseau, Lafond, St Paul des 
Métis, Lac St-Vincent, Moose La- 
ke, Cold Lake, Grandin, Lac La- 
biche, Plamondonville, revenant 
Athabaska Landing, et visitant en- 
suite St-Emile, Edison, Picardvil- 
le, Rivière-qui-Barre, etc. 
Duvernay et Brosseau sont deux 
florissantes paroisses sur les rives 
de la Saskatchewan. Elles nous ont 
rappelé, lors de notre passage daus 
ces endroits, les villages prospères 
de St-Denis et de St-Antoine, sur 
sur les rives du beau Richelieu. 
Lafond est un riche settlement 
où plus d’un parmi les nôtres re- 
cevraient une franche réception, 
Les endroits qui frapperont le plus 
l'esprit colonisateur de M. Ethier 
ser out probablement Plamondonville 
Lac St-Vincent et St-Paul tant par 
la richesse du sol que par l'esprit 
d'entreprise de leurs colons. 


Nous espérons pouvoir publier 
sous peu les impressions que M, 
l'Abbé Ethier rapportera de chacu- 
ne des localités qu'il traversera 
dans son voyage d'inspection et 
d'étude. En attendant, nous of- 
frons nos vœux sincères à M. l'Ab- 
bé Ethier pour que son voyage soit 
sans accident, Bon voyage et sur- 
tout heureux retour pour notre 


plus grand bien et celui des futurs 
colons qu'il devra convaincre. 


P rovinciale 


Jeudi dernier, l'Oppositton, en 
réponse au discours du Trône a 
présenté encore une fois leur réso- 


lution annuelle pour ‘‘regretter la 
position déplorable dans laquelle la 
Province a été mise à la suite de la 
législation illégale de l’Alberta and 
Great Waterways Ry ÉCy’’. M. 
Sifton a répondu que cette affaire 
ne pouvait être réglée dans un dis- 
cours du Trone, mais par une lé- 
gislation à cet effet. Le gouver- 
nement offrira une solution et le 
tout sera réglé dans le plus grand 
intérêt de la province. 


ER 


M. Michener a tenté‘en vain de 
jeter €u distrédit sur le Premier .; 
Ministre en rapport avec le chemin; 1 

de fer Edmonton-Dunvegan. 


Le Premler Ministre s’est décla- 
ré heureux d'avoir deux nouvelles 
et surperbes âcquisitiois dans les 


RSR CS DRE VPN "SUSS 


(Suite à la page 4) * 


L . 


FE us 
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LE 


‘rête son cheval et lui crie : 


(Suite de la page 1) 


aux marchés, des lignes de téléphone, protection contre les proprié- 
tairés d'élévateurs, protection contre les contrâts déraisounables avec 
les marchands d'instruments agricoles. 


CAPITAL ETRANGER 
Le capital étranger est nécessaire dans notre province et bien que 
notre crédit soit excellent, les difficultés d'obtenir des prêts à certaines 
périodes et le taux élevé des intérêts généralement en cours ont obli gé 
le parti libéral, l'ami du peuple, de s'occuper de trouver de l'érgent à 


bon marché pour les cultivateurs. | 
Il est amusant de rappeler ce qui s'est passé à la Convention des 


Conservateurs à Red Deer en février 1909. Ils furent, obligés avañt 
d'ajourner, après un débat orageux, d'inclure dans leur programme 
un item : ‘Prêts aux fermiers’ et par qui? Par un groupe de libé- 
raux de couleur anti- Rutherford qui s'étaient pour l'occasion alliés à 
Monsieur Bennett mais qui menaçaient de se retirer de la coalition à 
moins que leur demande fut acceptée de mettre dans le programme 
conjoint au moins une ou deux idées empruntées du parti libéral. _ 

+ Le parti des privilèges. des monopoles, des trusts, des mergers 1e 
peut pas sans peine ni honte s'abaisser à défendre les intérêts de la po- 
pulation agricole. Si vous parlez de plus vastes marchés pour nos 
cultivateurs et de réduction de charges pour le peuple, les Tories agi- 
tent le pavillon britannique et deviennent hystériques. 


LES TORIES NE CHANGENT PAS 


Les Tories n’ont pas changé. Comme les Bourbons ils n'ont rien 
appris, ils n'ont rien oublié. Ils sont aussi égoistes, aussi obstinés' 
aussi injustes que les conservateurs d'il y a soixante ans, 

1849irrités parceque le Parleifient avait décidé d'indemniser ceux 
qui dans la Rébellion de 1837 avaient perdu leur propriété, incapables 
d'aceepter la décision de la majorité, les Tories eux mêmes devien- 
nent rebelles et révolutionnaires, ils jettent aux quatre vents leurs 
principes de soumission à la Couronne anglaise et au drapeau britanni- 
que : ils lapident Lord Elgin, alors Gouverneur Général, le représen- 
tant de l'immortelle Reine Victoria et leur colère ne s'apaise que quand 
ils ont incendié et réduit en cendres le parlement du pays, alors situé 
daus la ville de Montréal. 

Rois de par un droit divin, les tyrans du moyen âge avaient l’ha- 
bitude d'excuser.leurs actions bonnes et mauvaises en alléguant qu'ils 
étaient d'une race supérieure à celle des autres hommes et qu'ils n'a- 
vaient pas À se conformer aux règlements, aux lois et aux tribunaux 
ordinaires. 

POLITIQUE NEGATIVE 

Depuis 1995 la position prise par les conservateurs dans cette 
province a été toute négative et toute destructive. 

Leur devise a été : ‘’Divisons pour obtenir le pouvoir et ravageons 
pour satisfaire notre vengeance. ‘’ 

Ah! ce n'est pas leur faute si notre province possède un nom di- 


gue d'envie à travers le monde, si sa réputation est intacte, si ses lois|re: 


sont d'un ordre supérieur, sises affaires sont conduites par un gou- 
vernemeut honnête, capable et compétent, si son crédit est des meil- 
leurs et demeure intact au milieu d'une crise financière générale. 

L'Opposition ne condamnera pas la décision du Gouvernement 
d'ouvrir une agence pour la province dans la ville de Londres puis- 
que les premiers ministres de la Colombie Anglaise et du Manitoba 
ont décidé de faire la même chose daus leur province respective. 

Sir Richard McBride est tout nne institution pour le parti tory. 
Il souffle chaud. il souffle froid, il parle en faveur d'une marine cana- 
dienne, il parle en faveur d'une contribution impériale. 
raison et jamais ne peut se tromper. 

Toutefois je donne crédit à M. McBride pour le soin jaloux qu'il 
prend à protéger sa province de toute intervention extérieure. Il est 
le-maître chez lui. 


Il a toujours 


UNE JUSTE DIVISION DES POUVOIRS 
Si la Confédération doit durer il doit exister une division raisonna- 


ble des pouvoirs et des responiabilitées entre le Dominion et les pro- 
vinces. à 


TS ST ge 


FEUILLETON DU ‘PROGRÈS 


LesEtrangleurs du Bengale 


Louis Boussenard 


(66) | fièrement, debout, près de son chef 
L'intrépide officier ajuste froide-| et face à l'ennemi. 

ment, comme devant une plaque 

detir, et fait feu coup sur coup. 


Tout ce petit drame n'a pas 
|duré plus d'une demi-minnte 

-rPeñdant-ce temps -#i-court, - le Le revolver du major est vide. 
lieutenant, voyant à pied son chef 


qu'il ne veut pas ahandouner, ar- Avec le même sang-froid, Taylor 


fait feu de six coups de son arme, 


REn et quand toutes les cartouches sont 
Milord ! veuillez monter en |}. fjées tire son sabre. 


à ; . , 
groupe derrière moi et chargeons ! — Cas dx Gvalias -qui-tout 
l'heure arrivaient à fond tle train 
cheval. fappé d'une balle en plein} + Lrensient aux yeux dés défen- 
front. s'abat foudroyé. seurs de la tranchée des Propor- 
Le jeune homme se dégage, sau-|tions épiques, sont maintenant 
‘1e ténèrement âterreet. se hommes très ordinaires, qui 


| Un bruit sec se fit entendre et le 


durant six longues an 


: {derniers farrivèront certainement | Possible: les vaillants officiers du |j'ame torturée par l'effroyable ap- 


N'eyant PR l'union lé- BE pe ep étéstralroit dans le Nord de 
gislative Sir Iohn A. MacDonald s'eflorça, pas longtemps après 1867 la province en vertu de la politique de garantie de bons des chemins de 
d'unir dans les mains du pouvoir central des prèrogatives illimitées et neaontahag generee ce ait 

de faire des provinces des corps secondaires et insignifiants. v TA NORD. 


Ce plan fat infrutueux à cause de l'énergie, ‘de la science et du 
travail fécoñd d'Oliver Mowat, le Premier Ministre de l'Ontario et Se souhaite que l'Opposition admette enfin ok cie DM 
eu raison dès le début en affirmant que le Nord de l'Alberta possède 


l'immortel champion des droits provinciaux. ; 
Le même nuage apparait maintenant sur notre horizon provincial: | des terrains qui se comparent en fertilité avec les meilleures terres du 


Les mêmes batailles ont besoin d'être livrées de nouveaux. - Des em-| monde et des minéraux ie toutes sortes en abondante quantité. 

ployés payés par le Gouvernement d'Ottawa prennent la liherté de Efforçons-nous de n'être plus préjugés, de n'être plus aveuglés. 
s'immiscer aux luttes provinciales comme des légions d'entre eux| Mettons de côté toute question de clocher ou de section. Le Nord a 

l'ont fait aux dernières élections générales d'Alberta et par l'intimida- | besoin du Su, le Sud æbesoin du Nord. Notre province est plus 


tion. l'influence indue et la fraude. privent les électeurs. libres et in-| sande qu’ uh timbre poste puisqu'elle possède un territoire immense, - 


dépendants de leur droit d'exercer leur. franchise selon leur intelligen- | chaque partie duquel mérite notre attention et peut donner sa part de 
ce, leur jugement et leur consciénce. profit public et commun, 

Dans la circonscription de Beaver River mon adversaire était un Unissons-nous comme province, non par un statut où par une loi 
inspecteur de homestead, Il laissa sa position immédiatement avant | mais en esprit, et en attention. L'amour est plus agréable et moins 
le jour de la nomination et immédiatement après la votation, ayant |difficile que Îa haine. < 
été défait, il reprit sa position. Il fit sa lutte les mains pleines de fa- Que l'Alberta dise au monde dans le langage du poête : 
veurs du ressort du Goûvernement fédéral n'oubliant pas de rappeler 
aux pauvres homesteaders que le parti conservateur contrôle mainte-|de notre province. 
nant les patentes des terrains. — 

Dans le comté de Peace River les mêmes tactiques condamnables 
furent employées et un autre inspecteur d'homesteads devint un or2- 
teur d'hustings, un organisateur en chef pour le candidat de l'Oppo- 
sition pendant qu'il retirait son salaire mensuel de la caisse fédérale 
comme employé civil, 

Est-ce que le ‘‘family compact'’ va renaïtte de ses cendres ? 

Sommes nous des hommes libres où des esclaves? Donnez-moi 
n'importe quoi excepté un Gouvernement controlé par des employés 
civils tories, C'est le plus abominable des despostismes. 


. LE CONTROLE DE NOS RESSOURCES HAE 


CL 


Des dangers sérienx résultent évidemment du fait que le Gouver- 
nement d'Ottawa administre nos ressources provinciales. 

De 1905 à 1911 le parti conservateur de l'Alberta s'est prononcé 
sur cette question d'une manière sans équivoque. Avant de monter 
au pouvoir M. Borden a fait sur ce point au peuple du Nord Ouest 
des promesses très claires et très emphatiques et a pris vis à vis nous 
des engagements très définitifs est sans aucune condition. Traitons nous 
âvec des hommes d' honneur ? ? Les engagements ne sont-ils pris que 
pour être brisés. est la sincérité, l'honnêteté de l'opposition qui 
s'est préseutée devant les électeurs de l'Al- 
berta en affirmant avec fracas que notre province a droit de possèder 
« contrôler ses terres, ses minéraux, ses bois, son charbon, ses pé-| 
cheries, ses pouvoirs hydrauliques. 

Ces apôtres de toutes vertus repus du pouvoir gardent 
maintenant un silence prudent. Les potentats d'Ottawa peuvent di- 
‘‘Nous sommes les maitres de la situation’ mais qu'ils se rappel- 
lent que leur pouvoir n'est pas éternel, Il leur faudra urf jour rendre 
leurs comptes et alors le droit et la justice prévaudront. Qu'ils se 
rappellent que cette province ant et grandissant sous une ad- 
ministration libérale ne peut être tenue longtemps dans l'esclavage et 
que uotre peuple à la fin triomphera et obtiendra satisfaction dans sés 
réclamations. Il fut un temps où l'opposition étant dirigée par ua 
citoyen qui s'est depuis rendu célèbre en prononçant d'éloquents dis- 
cours et en Ss'occupant de hautes finances, de PR et de trusts! 

d'élévateurs. 

En 1909 M. Bennett disait à Calgary qu'il ne voyait pas pourquoi 
des chemins de fer seraient construits dans le Nord de la province où 
il n'y avait pas de monde, où les terres ne valaient pas la peine d' être 
arpentées, où il n'y avait aucun minéral. 

En 1910, presqu'ume année plus tard, dans la ville d'Edmonton, 
parlant sur lé mêne sujet Monsieur Bennett, mieux renseigné cette 
fois, faisait une admission et disait qu'il y avait dans le nord de l’Al: 
berta' juste assez d'asphalte et dé sél pour fournir quatorze jours de 
traffic par année mais à peine assez de traffic pour payer la graisse des 
roues, 


BRIQUE DE PREMIÈRE CLASSE 


POUR CONSTRUCTION DE MAISONS ET DE CHEMINÉES 


Demandez nos Prix. Les plus réduits. 


GAUTHIER FRERES, Morinville, Alta. 


HOTEL SAVOY 


BOURASSA FRERES Proprietaires 
Avenue Kinistino 418, Telephone 2463 Edmonton Aka 
Plan européen et américain. Chambres chauffées et éclai 
rées selon les derniers modèles avec ou sans bain, depuis $ 1.00 
Rendez jvous des Canadiens-Français d'Edmonton. 


TABLE DE CHOIX HOTEL LICENCIÉ 
ON PARLE FRANÇAIS 


ALBERTA HOTEL 
+ 


Cet hotel soûs l’habile direction de M. Nate Campbell est 


devenu la maison par excellence du public voyageur. On y 


. parle le français, l'anglaiset l’allemend. 


DCE ne cer EMTEEE 


Cuisine de premiere classe, Liqueurs de 
choix, Cigares excellents, eclairage 
moderne, ecurie de louage, etc. 

—— ES —— 


Que les voyageurs venant à Morinville prennent la voiture 
de l'Alberta Hotel, offrant l'avantage exceptionnel d'être 
la plus près de la gare 


eng ro oo — Tv 


P L 
abrent avec beaucoup d'adresse et contrant un fusil, se casse et à |rapt, puis d'assassinat, 
de vigueur, mais rien de plus. | vingt centimêtres de la poignée, [la personne d'un coupable réservé|becs, dardés comme des têtes de 
les re.) Laissant tomber le tronçon de la |à la justice régulière. serpents, allaient fouiller les joues 
Les bandits étaient partis, à fond |et jes orbites… 
de train, sachant bien que rien ne| Marius Sans-le-Sou, imimuable- 
pouvait sauver les malheureux | ment fixés à la cavité de pierre, ne 
qu'ils avaient ainsi voués à une peuvent même pas faite un mou- 


mort abominable. | vement. 
Ces derniers effectivement étaient} Mais Johnny, le timonier, s'a- 


Les chevaux sont morts ; 
volvers, derniers épouvantails, sont Poignée désérmais inutile, il croise 
vides, if n'y a plus que des armes! froidement ses bras sur sa poitrine et 
blanches, rédoutables sans doute, [regarde fixement les ennemis inti- 
mais avec lesquelles de tout temps|midés par cette fière contenance. 
les musulmaus sont familiarisés. En même temps, le lieutenant, 


Les horgines ‘dé première tran- saisit par derrière aux bras etaux |, perdus ! gitte comme un possédé, se roule, 
chée se sobt reformés à mi-chemin Rae, s’abat ” les genoux. Allongés en plein soleil, garrot-|. &ord, et pour un moment réussit 
et font'face aux Écossais qui les] C'en est fait ? tés, bâiilonnés, imcapable d'un}, faire fuir les vautours péu habi- 


exterttinént à la baionnette Ces| Toute défense est désormais im-| not, d'un geste, d'une plainte, tués à des morts aussi récalcitrants. 


En un clin d'œil, à la suite de 
ces contorsions quelque peu désor- 


tion que rien ne pouvait empêcher 3, Les. ses liens tombent comme 
Il ni même retarder, ils virent l’es- par enchantement ! 


Bikanel et ses complices, après a- |saim écœurant des vautours s’a- 
voir exposé sur la plate-forme de la |battre sur eux... 
Tour du Silence, à la mortelle vo-| Patrick ferma les yeux, 
racité des vautours, les fugitifs, |vre enfant, et s'évanouit. 
s'étaient enfuis précipitamment. De dpous les dhiiees des hom- soins GHNS né D 
D'abord, le chef de la police indi- |mes jaillit un rugissement RE Le ddeerdir dei rhuselé RE 
gène, à aucun prix, ne voulait au moment où les griffes des im-|sés, os É 4 

CA euivre) 


-qu'on ne pt le soupçonner de ‘mondes rapaces s'implantaient 


ER RCE EEE » 


tard-pour secourir 
leurs officiers. 

Deux groupes compacts se pré” 
cipitent sur eux avec ces clameurs 
furieuses. 

_— Le major — succomhe le premier. 
Ki vieft de fendre jusqu'aux 
oreilles latête d'un soldat afridis. 
de faire sauter le poignet d'un im- 
prudent qui a vou!u le menacer de 
son cimeterre, qe sa lame, ren 


_—— 


régiment écossais de Gordon sont préhension d'ine mortelle mutila- 
prisonniers des Afridis. , 


le pau- 
nues libres, et d'exécuter une tri- 


Un drapeau, une terre, un cœur, une main, emblème de l'union - 


C'est une sorte de fantasmagorie 
étrange qui lui permet d'arracher 
ses bâillons, avec ses mains deve- 


—les-vêrenrents, et eue. 


PAG& À 


HER Æ FE LP ED : le tortil ?  Vous-auriez l'air d'hé-|onievra invariablement les siguer 
F2 LE - siter, Les cinq fleurons ? Devenir | d'un non responsable si on désire 
Ë : Publié chaque jeudi par La bbsile de Publication marquis, c'est encombrant. Vicom- 


se servir d'un pseudonyme, Sur 
Progressive à Resp Ltée - |te, voilà, ça passe toujours, N'ou-|le désir des correspondants, le nom 
—" ; bliez pas le fameux étui bis, et si 


Sr véritable de l'auteur sera tenu se- 
On devra adresser toutes communications à: 


cole, les trois quarts du temps, et!de Murinville. Après qu'en nous 
je trouve ces taxes bien trop éle- |aura arraché notre argent, on nous 
véts. Cela ne constitue aucune | mettra à la porte, Voilà la politi- 
considération. à qüe d'un certain groupe. 


Hier. nos terres ne valaient que Vous remerciant de votre hospi- 


sport ! où se devineront les cannes{cret, mais il est absolument néces-{$2,000, aujourd'hui elles valent |talité dans les colonnes du ‘’Pro- 
“LE PROGRES" É de gelf et le bâton alpin, Et c'est|saire que l'admiuistration-le con-|quatre mille. Pourquoi cela ?... pe 
+62 Morinville, Alberta. assez. « : naisse. A l'avenir, toute lette|Pour nous extorquer de l'argent UN CONTRIBUABLE, 
es PRIX DE L'ABONNEMENT, Comme nous sommes au. siècle | non signé o'‘un nom responsable |sous prétexte d'éducation et pour! Morinville, Alta. 
ADA .…$1.00 par an de l'endurance physique, dans le/serà infailliblement jetée au panier. |bâtir de beanx édifices à la Ville|: 18 Septembre 1903 
È DPRDNRRE 2 5 soon un: wagon. dédaignez les coius et res- | L. Que és d l'Ecole 
—————— — * ut de longues heures dans| * s e FE RONA TRS ERA TRS ENER RENTRER RRERUENTRN TE 
e couloir. , Ê LES * 
“SEN ALLER" | me mes meme JE CARTES PROFESSIONNELLES : 
haussant pas le ton (courtoisie! Je. vous serais bien obligé e 
RL Rssvesssssessssssssssesesesssesssneesssesssesssee 
CONSEILS D'ACTUALITE 2 toute simple envers les penchantstmaccordant un petit espace dans | 
d'autrui), n'étalez pas vos images, | votre journal pour quelques remar- Te 
(Suite) Oh! le sac seulement, mais € et voilez le titre de votre roman. {ques que je voudrais faire. Wiirid Mae” + dus L. A. Giroux, | NICHOLS FRERES 
G Enffn, aprés tout, allez où la mo- |n0rme, et selon la stricte obser vare (A suivre) Ils agit des taxes de la nouvelle GARIEPY, GIROUX & DUNLOP Machinistes, fondeurs en cuivre et fer. Speci- 
. : H vi à 1 alite re . 
rh re me 7 nez gs Dosioie ES tal de rule ati AVOCATS ET NOTAIRES ns NS COR Mn 
ù ti t CT ill r celu u uel uns les t rent & Suisuge de scies, les circulaires, lie: 
n'importe comment ! if et ‘vieilles gens''; pas Quelques-uns ne rouvent pas Sue de Ms cies, scies circulaires, poulies, etc 


103 Syndicate Ave Phone. 2312 


petit nombre et ils ne paieht rien EDMONTON 
ou presaue rien. E. B. COGSWELL - 


AVOCAT,  SOLLICITEUR KT 


NOTAIRE PUBLIC THE YA LE H OTEL 


Bureaux , 206 C. P. R. Buildings 


Boîte Postale 1166 Phone 5093 EDMONTON 


EDMONTON, ALTA. 
meure à la limite du district. inca- | EE Rob. MoDonald, Prop. 


pable d'envoyer mes enfants à l'é ISHORT, CROSS & BIGGAR, | Taux : $2.00 par jour 


Aves: dés méllen ‘iriin de travailleur, aux proportions dis- TRIBUNE LIBRE trop élevées, ceux-là sont en bien 


À livres et 
luxe,'" naturellement. ous, me er où livr : 

brosses voisinent vaille que vaille :| Sous cette rubrique, nous publie- 
pas davantage le sac ‘‘nouveau ti-| 5 jes lettres RG s00s. emoni 
che,'’ jaune insolent, d’une frai | ,4resées et qui intéresseront sur- 
cheur un peu bébête. Non, il faut} {out jes choses municipales, scolai- 
le sac en’solide peau roussie, res et autres, Comme le journal 
bré d'un juste culottage, le sac = n'accepte sucuue responsabilité 


A l'encontre de jadis, marquez 

le plus complet mépris pour les es- 

.… carbilles ; c'est-à-direqu'en homme 
bien habillé, vous porterez un cos- 
tume, neuf de préférence. aux 
teintes délicatement tabae clair ou 
gris londonien ; de pardessus, ja- 


Pour moi qui peine du matin au | 
soir sur une terre, pour subvenir à 
une nombreus® famille, le néces- 
saire me manque souvent. Je de- 


engouffre. crâne et défonce le filet dans la publication de ces lettres, 
où on le hisse, Puis, à classique 


mais ?_c'est un vêtesoune avec di-'iiance de sa poignée, mettez une | ue à her derg Chambre avec Bain, $2.50 
qu si le temps s'abiment devenu couronne, c'est toujours mieux DEEE DURS Re nes € # RORT LC 5 w. à Carte de Repas, $8.00 
santé perdue." On frisme, voilà| Le droit ou pas-droits! la cine. | a. WOODS.K.C. | O.M BIGGAR ‘ 
tout. Des colis de main, à peine, | n’a aucune importance. Choisissez: | F À R M E R’ S HO TEL ons Pension mensuelle (table seulement 
s Barristers, Sollicitors, Notaries 530.00 
Mer 
nd de ee à RIVIERE -QUI s BARRE | EDMONTON | Fe P'ALTA 


POISSON FRAIS 
John. J. Lamont ET 


Avocat, Avoué. Notaire VIANDES, LEGUMES 


428 Avenue Jasper Est 
Phone 6866 EDMONTON CHEZ 


sur corarie Du br GLLERE, P. GADOURY, BOUCHER. 


(SANATORIUM) | MORINVILLE, ALBERTA 

Guérison complète de toute mala-| 

die chronique ou abandonnée par 

un traitement naturel surprenant. | seins 
Demandez circulaire explicative | RARMMAN 

donnant la liste des guérisons sur-|fÿ 

prenantes obtenues journellement, 


Ta des meilleurs hotels au nord d'Edmonton. Chambres 
confortables et salle d'echantillons. Pension $1.00 et 
$1.50 par jour. Ecurie en connection. 


LOUIS BOISSONNAULT,  Proprietaire 


AVEC LE 20 SEPTEMBRE COURANT 


Prendra fn notre concours de coupons 


En En nn fn En En En an, ain 


Rue Champlain, Morinville, Alta. 


RME 


JAENOON FRERES 


Bijfutiers de première 
classe et experts horlo- 
gers 


La meilleure ble au nord d'Elnonton 


TELFPHONE Coin de l'Avenue Jasper Est 
L'6928 ét dela rue Harvey. 


EDMONTON, ALTA., CANADA 
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Chambres montees . avec luxe LE, C: HOPKINS F. RA, L C.A. A. A { j Leur approvisionnement en mon- à . 

OS tres, horloges et bijouteries est le #4 
DR bDlus importantet le mieux choisi F4 
de l'Ouest 


LU 


Avis donc a ceux qui collectionnent ces coupons et qui veulent Architecte  Diplome 


132 Jasper Ouest, Phone 1583 |} 
: EDMONTON { 


Liqueurs, Cigares et Eaux Mine- 
rales des Premieres Marques . 


avoir de belles pièces d'Argenterie 


Vous trouverez leurs 
prix des plus raison- 
nables 


Faites vos achats pour l'Hiver Experience Anglaise et Coloniale 


. FRED. C. FOX. 


Dessinateur en Constructions 
. et Arpenteur ÿ On y délivre des permis. 
| 202 Bloc Purvis EDMONTON PA de mariage EDMONTON ke 


et ee # 


Nouveau Magasin 


237 Jasper Est 


Et profitez de notre offre généreuse. 


Maison par excellence des colons 


Un Un Sn fn An EU QU OR QU AU QE ER ee 


NH. ner ter 


DR CRT DR CLR ET DT DR q TA es LETTRE AT AS 
OO PU UP OP PU UT EE ET RED EEE PUREU MERE, 


Lébelele Ce Cet NT 


COTE & SMITH 
COTE, TREMBLAY & PEARSON 
: Arpenteurs, Ingenieurs Civils 
et Miniers 


Tiroir Postal 1807 Bureau : Cristal! BI. 
Phones 1560 et 1279 Edmonton. Alta. 


MORINVILLE STORE COMPANY 


BOISSONNAULT & BRISSETTE, PROP. 


La Fleche Freres  … 


T'ailleurs de ire, classe, vête- 
ments civils et militaires 


118 Jasper W, Phone 2425 
EDMONTON Alta 


- 


POUR LE PLUS GRAND ASSORTIMENT ET LE M > L 
PLUS GRAND CHOIX DE 4 WILSON'S LTD 


_ Vente de Vins Liqueirs en gros. 


“| Seuls agents pour la fameuse biere Stenographie_ Publique | 
DANS L'ALBERTA +1 REX AGENCY BUILDING CHAMBRE 505 | 
ALLEZ AU MAGASIN DE | 156 Jasper W. Lich 50 JASPER Avenue Est. Phone 4416 Pl 


Sténographie et traduit toutes lettres 
francaises, allemandes et anglaises ... 


& THE WESTERN COMMERCIAL CO, Ltd. $ 
(EDMONTON WINE & SPIRIT CO.) | _* PRINCIPAL | — — 
Agence de Detective “ Alert Por iravdix le 


246 he Pi Est, 6 Edmonton Cv Toutes enquêtes stric ement confidentielles 


| Suite 7, Bloc Craig-Nair, 446 Ave. Jasper Hst 
Consultation Gratuite EDMONTON, ALTA 
368 


RICHARD STAFFORD 


CONSTRUCTION ET DE REPARAGES 


ADOLPHE ROBERT 


Ouvrier, Menuisier et Entrepreneur - 


7 CAMPBELL & OTTEWELL, L. POUR 


| MEUNIERS © [Cartes, Guides de Poche 
. . : artes, es de e 
LE TABAC A CHIQUER Demandez la célèbre Fleur aux marques de commerce suivantes : 


MORINVILLE, ALTA. 
TOUTES IMFORMATIONS IMPOR- 


L] 


KING GEORGE NAVY PLUG WHITE ROSE FANCY PATENT TANTES Ouvrage garanti et prix raisonnable, 
OCCUPE UNE PLACE A PART | PEACE MAKER É (PATENT( Dessins etimpressions en Bleu 
Il surpasse tous les autres en qualité et en arôme : . 
parce que la méthode de fabrication diffère des autres CRUSADER [FAMILY FLOUR _ Adressez-vous a Mic Drac à 
qe en pre sp STRONG BAKER et CREAMO Mb 5 : E Ce 9201234 M. Phone 528$ 
xempt d’âcreté, il est des’ plus agréables. er Mr MENNAtE 
N BREAKFAST FOOD un ueprin . 
EN VENTE PARTOUT: 100 LA PALLETTE 3 12 Bl à É : DA a oi 
OC. 
ROCK CITY TOBAGCO CO, Masnactres, QUEBEC A  MINOTERIES A EDMONTON, ALBERTA FT EDMONTON, On parie Français 


308 C. P. R. Bldg. 145 Jasper Ave. Hsè 


Les prix les oius élevés payés pour le bis, en “Jasper E, coin de la Îre rue EDMONTON 


à æ > + die 3 à > \ à PS © ft 


attendre que la population de no- 
tre province soit plus forte. De- 
puis ce temps notre population 
s'est accrue et le temps est vetiu 


Landry que s’il pouvait montrer ce 
télégramme, il se  retirerait 
de la lutte. Le télégramme ne pa- 
rut jamais, M. Boudreau demeura 
dans l’arène et il vainquit M. Lau- 
dry. 


Li Suis Po 


(Suite de la page 1) 


personnes de M. Gariépy et de M. 


pour le gouvernement fédéral d'ac- 
corder à notre province le contrôle 
de ses ressources naturelles. 


Le discours de M. Côté a été 
écouté avec beaucoup d'attention 
etiln'a pas manqué de soulever de 


Pivgle. 


M. Tweedie, Calgary Centre, 
conservateur, s'est livré à des atta- 


poi 

Lundi dernier, le premier Mi- 
nistre a douné une solution à la 
question de l'Alberta aud Great 
Waterways qui sera satisfaisante 


ques contre le Lieutenant Gouver- 


neur qu'il a dû ensuite retrécter. 
Il accuse le gouvernement de sou- chaleureux applaudissements de la 


à toute la population de notre pro- part des députés libéraux. 


vince. Là dessus, une lettre de ]. 
D. McArthur, le président de la 
Compagnie, est lue et sur le texte 
de cette lettre un bill sera présenté. 


lever le cri de race et rappelle que 


M. H. M. Martin, 
nière campagne électorale, aurait 


durant la der M. Ewing a terminé la série des 


discours, mardi soit. en attaquant 
maladroitement certains membres 
du gouvernement. 


déclaré qu'un ministre Canadien- 


Français serait nommé aussitôt 

La journée, à part cette déclara- 
tion de M. Sifton, a été employée 
Ala discussion du Discours du 
Trône, d'un bill 


pour amender l'acte de 1910, pour 


qu'une entente serait conclue entre 
Là dessus, M. Garié- 


pv .demanda à l'orateur s'il igno- 


les députés. apportées contre ses faussetés, il a | au 


du retracter ses parole. Le jeune| u 
député conservateur d'Edmonton . 


n'a pu en cette circonstance enré- 


rait que M. Griesback avait décla- et à l'adoption 


ré à Morinville que si M. Landry, 


que le taux des intérês sur les 


prêts soit élevé À 4 et demi pour 


candidat conservateur, était élu, il gistrer un gros succès. |la 


serait ministre dans le préchain 


ministère conservateur. Bien plus, |cent. Les oppositionnistes se sont |C 
Cut, déclarés pour le principe du bill. | 
; , 


a déclaré M le ‘ Jour- 


Un triste accident 


ual'’, l'organe des conservateurs| Parmi les discouygs,de la journée, 
nous avons relevé le superbe dis- 
cours de M. J.G. Turgeon, dépu- 


té de Ribstone. Il réfute les Con- 


servateurs et leur dit que le ‘‘To- 


blâmait M. Sifton de n'avoir pas 
nommé un ministre canadien-fran- 


çais. 


tre 


M. Tweedie à secondé la propo- Mardi dernier, un bien pénible 


sition en amendement de M. Mi- 


chener. p'e, par la majorité, puisse contrô- 


alors qu'un en1in à battre le grain 


ler '. L'impression causée par le 


Vendredi, J. E. Stauffer, député 
de Didsburv, a été nommé député 
orateur de la Chambre. L'Hon. 
Mitchell, Travaux 
Publics, a déclaré que $719,067 


premier discours de M. Turgeon a la rivière Eturgeon, près du maga- 


été excellente. | 
: sin de M. Perron, amenant dans : 
| 


LA CONSTRUCTION DE L'A.Isa.chute l'ingénieur, James Mc! 
& G. W. Auley. Le pauvre homme auéltc 


| saisi sous la machine et écrasé au 
L'acte qui devra régler la ques- 


fond de l'ean. 
tion si épineuse de l'A. & G. W., °e Moi 
aété déposé sur la table, mardi 
dernier après-midi. 


ministre des 


avaient été dépensécs durant la 


présente année pour la construc- Ses compagnons 


M 
Mitchell assure que le gouverne 


ont pu éviter la mort en sautant 
en temps opportun. 


tions de ponts et chemins. 


La première 
clause révoque l'acte passé en 1910, James McAuley, demeurant à 
G Edmonton Sud, était père de deux 


gstenfants. Il travaillait pour M. J. 
J. Duggan. On prétend que la 
police de St-Albert l'aurait averti 
de ne point passer avec son engiñ 


ment n'a point terminé sa campa. 


par lequel les fonds de l'A. & 
fermiers. W. en bauques étaient déclar 

M. Patterson, de MacLeod, M.]|fare partie du revenu gégéral de 
Woolf, de Cardston ont successive- [la province. 


gue d'assistance efficace pour les 


Il ratifie et confirme eu 


ment parlé sur la question des/ensuite la garantie provinciale de ces 
ponts; M.7J. Kemmis, de Pineher l'obligation de $7400,000 et autori- | que le pont n'était pas suffisamment 
Provincial à sortir | bon pour soutenir une télle pesan- 
teur. Le malheureux aurait ré- 


pondu que le gouvernement était 


Creek, espère que M. Borden ac- |se le Trésorier 
cordera à la province ses ressour- let délivrer les obligations. 
ces naturelles | Jlest aussi pourvu que les tra- 

responsable. On a pris les moyens 


M. Boudreau, notre député lo lvaux devront être terminés dans 
|pour réparer le pont sans retard 
pour rétablir le trafic. 


| 
| 
|  L'Hon Marshall a fait un super-| P 
puté de MacLeod a fait sur le ca-|be discours dans le cours de l'a- 
ractère du Députe-Ministre des | près midi, exposant tous les tra- 
Dire que le Député- |vaux de l'administration libérale 
Ministre était une disgrâce à lui- pont le plus grand bien de la po- 
même et à sa position, sans rien pulation et surtout de la classe «:| 
préciser, est certainement pour le | gricole » | dre un jugemen rejetant la deman- 
M. J. L. Côté le député dede d'annulation de l'Hon. P. E. 
Grouard, a fait un très bon dis-| Lessard, comme député de St-Paul, 
|enrégistrée” par un M. Henri Tes- 
sier, de St-Paul. 
M. Tessiér à été condamné à 
payer tous les frais de l’action in- 
gouvernement retarde à les donner | tentée. Le demandeur n'avait 


cal, a profité d'une occasion pour deux ans de cette date. 


répondre à une attaque que le Dé - 
\ pri 


© —— 


L'Elechon de St-Paul 


Téléphones 


L'Hou. Juge Beck vient de ren- 


député de MacLeod nn abus de! 
privilège comme député de cette 


‘h : 
Chambre. cours sur le contrôle des ressources 


C'est 
le devoir du gouvernement Borden 


M. Boutrean pariant de la der- naturelles par la Province. 
nière élection alors qu'il demandait 
à M 


gramme de M 


. ; UT 
Landry de montrer un télé. d'y voir sans retard ét le plus ce 
Mitchener, eonfüir- 


mant sa promesse que si M. Lan 


etle plus 1ilest préjudiciale aux Pas la résidence voulue pour juti- 
intérêts de la population de l'Al- fier sa demande et l'argent fourni 
berta. M. Côté a ajouté des chif- l'avait été par M. Garneau, le can- 
fres convainquant à sa dissertation. |didat battu, et raison principale 
L'arrangement que Sir ‘Wilfrid|service de la copie de la pétition 
Laurier fiten 1905 n'était qu'un|d'ammulation ne le fut pas en ac- 


M. Boudreau, dans arrangement temporaire. Il fallait | cord avec les désirs de la loi. 
À 


en ee 


dry était élu dans St-Albert! il se 

suit ministre dans le Cabinet pour 
représentér les Canadiens Fran- 
cais: M. Michener déclara que le- 


candidat ‘n'était pas un três bon 
| 


politicien”. 


OUVERTURE D'UN 


STUDIO PHOTOGRAPHIQUE 


ERNEST BROWN, LIMITED 


Annonce l'ouverture de leur Sucoursale de Morinville 


SOUS LA DIRECTION DE M. C. E. HAMMOND 


Attention spéciale et travail de première Classe. 
+ 


ANCIENNE PLACE DE M. SUDDABY, PRES DE LA STATION 


Nous sollicitons votre patronage 


È 
: 
È 
| 


Pa 


NOUVELLES 


Tous les fumeurs n'oublieront 


dien ne se trouve que chez J.N. 
MeNeil, le tabaconiste bien connu 
d'Edmonton. C’est l'endroit pour 
y déguster aussi les excellents ci- 


No 243 Jasper Ouest, à Edmonton. 
Avis 
À. partir du 1er Octobre, les 


Pris au piège cultivateurs auront leurs repas à 
pat les dénégation et les preuves l'HOTÉL ALBERTA pour 35 cts 


Hier, nous avions à nos b'ireaux 
| agent des passagers pour la Cie du 


| bureaux aux Nos 43-45 Jasper Est, 
sera heuretix de donner toutes les 
informations nécessaires concer- 


À St-Albert nant les voyages dans l'Est et au- 


Île français et se fera un plaisir de 
rvsme n'admet jamais que le peu- |, cigent est arrivé à St-Albert, | recevoir nos compatriotes. Pour 
ceux qui désirent avoir des rensei- 
est passé au travers un pont, sur | Fnement. 
s'y 
| désire démontrer que la Cie du C.| 


viennent dans l'Ouest ou qui dési- 
rent faire un voyege dans l'Est. 


Nouvelle Industrie 


MM. 
HERMAS GIBEAULT annoncent 


une cour à bois de chauffage et de 
charbon ainsi qu'un moulin à mou- 
dre ou à casser le grain. 


Nous sollicitons le patronage de | nn cts 


RER AR RENE ARRETE IEEE 


RSR ET ÈeT e AS VE 
TE HAT * es 


tous les citoyens de Morinville et 
Notre entreprise 
sera une grande amélioration et un 
immense avantage pour tout le 
monde. 


GAUDETTEE GIBAULT 
MORINVILLE, ALTA. 


ee RE À 
. 

College des Jesuites - 

Le Collège des Jésuites d'Ed- 
monton ouvrira le premier octobre 
prochain pour les pensionnaires et 
le 2 octobre, à 9.00 À. M. pour les 
externes et les demi pensionnaires. 
LE RECTEUR, 

2010, 128ème Rue 


des environs. 


nt -que le seul bon tabac cana- 


Co 
NEED NE EE EEE EEE 
EE DEEE EN AERERIEIENE 


TRES INTERESSANT 


Notre catalogue No. 6, pour les saisons d'au- 
tomme et d'hiver 1913-1914 est sorti. C'est le 
catalogue complet et parfait par excellence que 
nous ayions jamais issus. À côté de nos rayons 
réguliers d’habillements, de chaussures et de 
marchandises sèches, nous avons, cette saison, 
créé quelques nouveaux rayons tels que : épice- 
rie, meubles, lits, sommiers, matelats, poêles et 
fourneaux, quincaillerie, fusils, révolvers et ins- 
truments musicaux, tous compris dans un cata- 
logue spécial. Nous pouvons vous assurer que 
les prix de ces marchandises sont des plus bas, 
et nous vous prions, dans votre propre intérêt, 
de lire nos deux catalogues soigneusement et 
vous vous rendrez coinpte alors des économies 
que vous pouvez réaliser sur tous vos achats. 
Nous avons envoyé notre catalogue à toutes les 
personnes parlant français, dans l'Ouest Cana- 
dien, à tous ceux dont nous avons pu 110$ procu- 
rer le nom, mais si vous nel'avez pas reçu, ré- 
clamez-le à votre bureau de poste, et s’il n’y est 
pas, faites le nous savoir, nous serons heureux 
de vous en envoyer un autre. | 


Priere de ne pas oublier le 


AAA 
RNA 
RANK 


KKAK 


KA 


lieu de 50 cts. 
Visiteur distingue 
visite de M. J. T. Hamlin, 


N.Ry. M. Hamlin, quiases 


RERCRE RENE MEME MN MEN 
RERERE RENE MERE KE 


s. M. Hamlin parle très bien 


Hamlin 
Il 


M. 
rendra mêine aimablement. 


chez eux, 


Ry porte beaucoup d'attention 
eux de nos compatriotes qui 


Votre très respectueuse, 


“LA MAISON BLANCHE” 


St-Bomface, Manitoba. 


KAMA 


RCAK 


(9 


LA 
AK 
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LOROROR EEAEEOEOROEOE OR OO OEUEENE RS 


# % 
LS 


P. SGAUDETTE et 


Phone 27 . Ave. Grandin, Morinville, Alta. 


B. CROISETIERE 
Boulanger et Marchand de fleur en gros et en detail 


public de Morinville et des pla- 
environnantes qu'ils ont ouvert 


Pour votre fleur venez me voir, Faisant affaire directement avec les 


Ils se- Moulins, je défie toute compétition 


ront aussi à la disposition de ceux 


N'OUBLIEZ POINT MES BISCUITS ET PATISSERIES 
Je detaillerai : “Five Roses,” 98 Ibs., $3.40 et “Harvést Queen” $3.20 


JE SOLLICITE VOTRE PATRONAGE. 


qui voudront faire scier des bil- 
lots. 


Ils ont la compétence et pro- 


mettent satisfaction à tous et à un 


x défiant toutes compétitions. 1000 


BANQUE D'HOCHELAGA 


62 Bureaux et Succursales au Canada 


$ 4,000,000.00 
$ 3,000,000.00 
$ 3.000,000,00 - 


les dépôts d'épargne, lesquels peuvent être retirés 


CAPITAL AUTORISÉ 
CAPITAL PAVÉ 
FONDS DE RÉSERVE 


Escompte les billets de commerce. 

Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur 
en tout temps, sans avis. 

Vend des ‘‘ Money Orders,'’ émet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Circulaires 
pour les voyageurs, payables dans toutes les parties du monde. . 

Toutes affaires transigées par la malle reçoivent une attention immédiate. 


“Bureaux a Edmonton, Alta. : Coin de l’Ave Jasper et la Troisieme Rue 
ALEX. LEFORT, GÉRANT 


BANQUE ROYALE DU CANADA 


Capital autorise, $25,000,000 
Reserve et profits non divises, $12,500,000 


Capital paye, $11,500,000, 
Evaluation Totale, $175,00,000 


Bvoreau Cuer, Monrreaz P. Q. 


| _ DEPOTS . 
Si vous n'avez pas encore ouvert un Compte courent ou d,épargne avec nons, 
c'est le temps de le faire, Nous vous allouero s l'intérêt sur vos dépots dans 
les épargnes un mois après que vous aurez déposé et nous vous garantissons 
que vous pourrez retirer quard vous voudrez sans donner avis. 
Vous faites nn gros risque que de garder votre argent chez vous il peut 


être volé et perdu par le feu. 


D. A. MoMillan, Cerant 
REA NAN D AR A AN AC AA DIE A DEEE ED 8 


Succursale de Morinville 


sb si 
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Edmonton, Alta." 
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